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> a i — u t r » que os lait oonstitus 
une Indication quant 

au» Préparatifs qui sont en cour» et 
dont ici aura 1» résultat lorsque. 
ausattAt après l'épuisement de l'élan 
aovMttqua, «ss r l s s r m ssrerst w u -
néss sur la champ da Batailla, o n 
a* pourra établir la bilan de» evéne-
asenta actuels qus lorsque l'offensive 
e t la eontre-ofTenelvs auront clarine 
l a situation • 

Ltara!*ae des dstssttaart 
dé Staharrade 

doaae ea exemple ma peuple 

NOUVELLES DU MONDE NOUVELLES DE FRANCE 

Carlin. M J»gavter. — Oana aaa 
eotnmaritaira» aur la situation à Sta-
linarade, la praaaa allemande souli
gne qua 1 exexnple dt>4roavn* donna 
par lea défenseurs da StellagTede 
doit lnc't«r le peupla allemand tout 
entier à taira preuve d'un plus grand 
•api II da eacriaoe e t d'une ténacité 

La « neutatirta Ailgemeta» Zei-
tung » écrit : 

a La dlacipiine. l'esprit de «acrlflce 
a* lltailêsnie des soldats et officiers 
«a la eltadeile da Stalingrad doi
vent plus que Jamais imprégner 
Mette la nation afin que puisse sa 
lésllssi l'espoir de eaa héros, prêta fc 
abaque a u t a n t fc donner leur n e . Bt 
est aapotr. pour lequel aucun ssort-
fios n'est trop grand, as résume en 
•sa trois mots: la victoire finale. 

D a a i h atctear central 
»arlln, 3e janvier. — Dana l« sec

teur central du front de l'Est, l i n l -
UaaiTe des opéretlone reata aux 
maina daa troupes de choc et de re-
nismaansiin, allemandes, lesquallee 
opérant continuellement des Infil
trations dans las lignes ennemies et 
infligent de lourdes pertes aux bol-
SBtwlstts tout en ramenant de pré-
sieruses informations sur l'ennemi. 

La M janvier, notamment, des 
troupes de ohoc d'une division ba 
varotes ont fait sauter au moyen de 
grenade» et de onargea, M casemates 
e t postes de combat: : en outre, ellee 
ont détruit des «renonces et de nom 

UNE DELEGATION NAVALE d*t 
ETATS-UNIS VA SE RENDRE 
EN DOMINICAINE 
f s t s m i n . 38 Janvier — Le bu

reau da sarasss da la Maison-Blanche 
annonce qu'un scsaid est Intervenu 
antre M. Oordell Bull, mtnletre dM 
affaire» étrangère» des Btate-Un a et 

alalatra da la République domlnt 
calne à Washington, accord sux ter 
n e duquel lea Etats Un • enverront 
une délégation nsvale en Répub'lque 
dominicaine. La durée de raccord a 
été fixée provisoirement é quatre an» 

LES FOUILLES A ROME 
Rome. M Janvier — Comme chaque 

année, a lieu actuellement au Capl 
tôle, une exposition dea antiquité» 
de valeur découverte» au coure de 
IS43 «ur je territoire de .» ville éter
nelle, notamment deux autel» de for-
me ronde, datant de la fin de la 
république romaine, qui ont été de 
couverte dana la vo stnage d'un tm 
portant tombeau, pré» de la basilique 
Saint-Pierre On y marque ausal 4' 
moaalques d'un grand intérêt, det 
rraementa d'un sutre grand tombeau, 
mis s Jour prés des thermes de Cara
vane, slnal qu'un bas relief d'une 
exécution trée soignée repréeen'.s '1 
un corps d» femme, qui a été tiré de» 
fouille» aux environs du théâtre de 
Msrcellus: 

SBT la froat ialiarlaii 
Helsinki. 38 janvier. — L , prèst 

dent de l'Etat a prononcé un dU-
cours à l'oooaalon de la clôture de la 
session parlementaire II s mis en 
II—Itrs la parfaits ooUaboratlon en
tra a* gouvernement et Isa chambres 
TAsasist est revu* Vas érénamente mi
litaires. 11 s constaté que aur tous 
a n fronts finlandais la lutte se dé
roulait sur las positions occupées an 
I N I . Lea pertes, en 1M2. ont été 
Inférieures a oetlee de la première 
armés de guerre. 

Voici le texte du communiqué fin 

Nos forces aériennes ont bom
bardé un point d'appui atmeenl, au 
sud du Bwir. ainsi qu'un village s i 
tué dana le secteur méridional du 
front que les Soviets avalent amé-
negé~èn oamp retranché. De violente 
la u n « l u ont éclaté. 

a sur la reste du front, rien d'im
portant à signaler. » 

49.904 char* toviétiqne» 
ta aa an tl demi 

I Janvier. — Selon les 
milieux militaires 

« s »»rl»n, sas •ot tats ont perdu de-
asats la début 4 s la srasstde cjèTanstv* 
cTaiver. e'est-a-dlre dspula environ 

• 000 chars d'assaut qui 
ou mes hors ds 

I s a danombrexnente effectuée par 
Isa ssrvtoee tsohnlquse compétents 
permettent d'affirmer, en outre, 
qu'strvtroD 40 000 anglna de cette 
nature ont été détruits depuis le 
début 4a s» fa«rw»Tne de l'Est. 

1.77d avisa* abattu ta dsui atoit 
Berlin, t a Janvier — Dapuas la 11 

l i s i i n i l i i . 1043. lea ohasasura ainsi 
que la D C A da l'armés 4 s terra e t 
4 e la marina eUemandd ont abattu 
l.TM avions soviétiques. 

L> plus g i a a d s époqQ» 
dkara ïame 

• La plus grande époque d'hé-
i osera» qua l'histoire mondiale ait 
niai nu» — écrit la Journal bulgare 
e Dos» a au sujet dss combats sur 
la front 4a l i â t — est celle ds la 
d s t s n n allemande à Sta.lnejrade » 
On ne peut s s faire une Idée ds la 
d la été s t de la violence des com
bats. A est endroit tout cet telle
ment grandiose, glorieux, qu'on ne 
peut que s* taira, rempli da respect 
e t d'admiration. Un peupla, ayant 
4a pareils fils e t dont lea actes d'hé. 
rétame sont si nombreux, doit «voir 
ta éartttud» qu'il tétera un Jour la 

Entre 1s cemeher da toleil 

CE SOIR, à 17 k. 35 
sf een lever 

DEMAIN, à S h. 30 
L'OBSCURCISSEMENT 

dos lamièros 
doit êtr* total 

CE QUE LA GUERRE COUTE 
A L'ANGLETERRE 

Lisbonne, 38 Janvier. — o n mande 
le Londres que 91r Klngaley Woord. 
chancelier de réohiquier. a annonce 

i Chambre des Commune», que la 
(Uerre coûtait actuellement 4 la 
Qnnde Bretagne environ 14 mlLlona 
de livras etertlng par Jour. 

SIR JAMES GRIGG 
EN IRLANDE DU NORD 

Amsterdam. 38 Janvier. — Selon une 
Information de l's Exchange Tuie-
graph » le ministre de la guerre de 
Grande-Bretagne, air James Origg. est 
arrivé en Irlande du Nord où U par
ticipera aux cérémonlsa commémo
rant le premier débarquement améri
cain en Ulater. 

La Majorité dot forças 
dos Etats-Unis 

sont on pirioda d'instruction 

Genève, 28 Janvier. — On mande 
de Washington que. pour la pre
mière foie depuis rentrée en guerre 
des Etats-Unis lea gouverneurs des 
états fédéraux ss sont réunis afin 
de discuter les problèmes soulevés 
par le manque de main-d'œuvre et 
lea difficultés du ravitaillement. 

la*. Pattereon. eoua-secrjtalre d'Etat 
à la guerre, faisant Justice de cer
taines critiques a défendu lea pro
jeta de son département en os qui 
concerne l'importance de la future 
armée américaine. Il a souligné que 
la majorité des forces des Etats-
Unis étalent encore en pleine pé
riode d'Instruction, ajoutant que le 
publlo américain avait plus de rai
sons que Jamais da s s préparer à 
une guerre longue en se gardant de 
tout optimisme injustifié. 

De nouveaux conumssaires 
do pouvoir 

Vichy. SS Janvier — Ds nou
veaux commissaires du pouvoir «tan
nant d'être nommés. Ils rendront 
compta au ohef du gouvernement du 
loyalisme et de l'activité des diffé
rents corps de l'Etat, des départe
ments et des communes. D'Impor
tantes enquêtes ont déjà été effec
tuée» dans plusieurs réglons, enquê
tes à la suite desquer.es ls munici
palité de Lyon, par exemple, a été 
dissoute. Lea difficultés qui entra
vent l'action des municipalités sont 
chsque Jour plus grandes ; le ohef 
du gouvernement, ministre de l'In
térieur, en tiendra largement comp
te. Mats 11 est décidé a ne mainte
nir à la direction dea affaire» com
munales que lea maglstrata muni
cipaux qui apportent leur adhésion 
à ls politique gouvernementale et 
un concours loyal à la cause du 
redressement national. 

L'organisation 
de la répartition 

Le secrétariat d'Etat à la produc 
tlon Industrielle communique 

La loi du 10 septembre 1340 portant 
organisation de la répartition dea 
produits Industriels et divers textes 
postérieurs relatifs au même objet 
viennent d'être complétée par une loi 
du 15 Janvier 1X3. qui las codifie 
st leur apporte quelques modifica
tions 

Ce texte précise ls compétence, les 
pouvoirs et le statut des diverses 
sections de 1 O C R P I . des réparti 
teurs placés a leur tète, du commis
saire nommé par le ministre auprès, 
ds chaque répartiteur et. enfin, du 
secrétaire à la répartition qui a la 
responsabilité de l'ensemble de la 
répartition 

Il crée en outre une section de 
récupération et de mobl'lsatlon dotée 
de tous lea moyens nécessaire» k l'ac
complissement d'une tache de plus sn 
plus Importante. 

Le contrôle et la répression des 
Infractions, qui seront réglés par uns 
loi spécisle. demeurent régla par les 
règles antérieures Jusqu'à la parution 
de cette loi. 

A la FéSrlération nationale 

de» cheminots 
Parla, 13 Janvier. — cinq cerna dé

léguée de la Fédération national» des 
gheralnote se sont réunie à Parla. Le 
secrétaire général a déclaré notam-

t La Fédération nationale des Sas» 
mlnota est un des organismes les plus 
représentatifs, puisqu'elle s continué 
k agir au selr. de ss» 480 syndicats r. 

Evoquant l'Indélicate*»» de quel
ques individus, le secrétaire géaéral 
a affirmé avec force que las difficul
té» du ravitaillement n» peuvent lé
gitimer de tels faits. 
- « Les cheminots ont rempli leur de
voir, a-t-tl conclu. Ils ont sssuré les 
transporte indispensable» à la vie de 
la nation » 

CHRONIQUE RÉGIONALE 

REVUE DE LA PRESSE 
L impérialisme yaakee 

. Henri Lébre. évoquant dana s Le 
Cri du Peuple ». les origines Juives de 
M»» sVnssvelt st l'influence prépon

dérante qu'eurent toujours sur le pré. 
aident le» francs-maçons et Isa Juifs, 
rappelle l'inspiration du s New Daal » 
dont l'un des promoteurs, Raymond 
Molev. fut ente en relations avec sf. 
Franklin Rooeevelt par le Juif Ro-

Le s New Dssl 
tacher lss BU 
Dette contrefaçon de fascisme, mis 

% la sauce Juive, écrit le directeur po
litique du a Orl du Peuple ». ss solda 
par un double et retentissant échec 
Bchec moral et personnel puisque 
touts la législation des quatre premlé-

New Des! » fut re
jeté» systématiquement par la Cour 
suprême. Bchec matériel aussi car, au 
prïntempe 1B33. on comptait de 10 é 
i l millions de ehomeura. os qui ne 
présentait qu'une faible diminution 
par rapport aux 13 ou 15 million» qui 
existaient en 1833 L'Index économique 
qui était de 115 en 192» et ds 83 en 
1*33. n'était qua de 78 en 1938, après 
s voir été passas: érement de 110 en 
août 1837 En 1939 é à < millions de 
jeunes gens de 18 a M ans n'svalent 
jamais réussi 4 trouver de travail et 

40 millions de personnes, aux 
Etats Unis, ne rivaient que des sscours 
ds chômage, s 

Lea primes de la Loterie 
nationale 

Mardi, les primes de 73 000 fr 
3 000 fr. ont été tirées. L» numéro 
675 504 laérle A) gagne 33.000 fr. 

Tous lss numéros se terminant par 
33841 (série B gagnant 3 000 fr. 

Prochain tlxsge ls 37 isnvler. 

Un faussaire de cartes de 
pain condamné aux travaux 
forcés à perpétuité 
Paris. — Le 31 août 1843. la po.t-e 

surprenait dsn» son atelier, 3. pas
sage de attnllmontant. un artisan 
mécanicien. Jean FonoU, né ls '3 
Janvier 1803 à Barcelone tandis qu'il 
perforait aa lot de 33.000 fausses 
oartee de pain r 

T. a comparu, mardi, devant lé tri
bunal d'Etat qui l'a condamné sus 
travaux furté» à perpétuité 

CARNET 

Las manrftrstatiomO) 

divarsos 

au profil dot prisonniers 
4ê parro 

doivsnt itro prialaaiomont 
autorisées par la Prélat 

Avii importas! 
à aaa correspoadant» 

Un saaaaaanlqaè da la Pièfee-
ture. que nous avons a"ailé Mer, 
a rappelé qaa s les organisateur» 
de manifestation» diverse» 
profit des prisonniers de g ass is 
doivsnt solliciter obligatoirement 
l'autorisation préalable da pré-
fat ». 

En conséquence, noua ne poar-
rone pins déssrsaals publier 
communiqué» relatif» à ces mani
festation» dlverses : epeieta» 
concerts, séances récréative», atc— 
que m aas communiqué» mention 
nent. s s a s ta signature da ree-
pansable, le numéro et ta data 
de l'autorisation préfectorale. 

LA RELEVE 

Daa ouvriers du Nord partent 
pair l'AIIsmafne 

Mardi vers la fin de l'aprés-mld' 
det ouvriers spécialiste de U région du 
Nord ont quitté LUI» pour les uslnss 
du melch. , 

A Valsnctsnnss at k Maubsuge, 
d'autres groupes ds travaUleur» ss 
joignirent su train qui faisait route 
ver» l'Allemagne. 

— a 

M. André Vy, 
chef ds cabiaet à la praftetart 

éaNard, 
s pris puatttaita de sas foactioat 

Ls < Journal officiel » du 13 décem
bre 1843 a publié un arrêté en date 
du 13 mettant à la disposition du 
préfet régional de Lille M. André Vy. 
chef de cabinet affecté à l'adminis
tration centrale, at. André Vy vient 
de prendra possession ds son nouvsau 
poste k la préfecturs du Nord ou U 
•era adjoint à M. Blohere chef ce 
cabinet ds M. Carias, préfet régional, 
et s'occupera plua généralement des 
questions administrative» du dépar

ai André Vy sst licencié en droit 
et titulaire du diplôme de droit pu
blic, n débuta au secrétariat de 1» 
marin» st fut attaché au cabinet de 
U Ingrand, préfet délégué au minu
ter» de l'intérieur. Il paaaa ensuite 
avec succès l'examen de chef de ea-

atobilisé sn 1939, au S-» réglmsnt 
de dragons, il fut. pour sa bells con
duite su feu. décoré d» la croix d» 
guerre avec deux citation» éloglsuses. 

Nous lui préssntons nos souhaits 
de cordlsls blsnvenus dans le Nord 
où son abord aimable ne pourra que 
lui attirer les sympathie» d» tous 
ceux qui l'spprocberont. 

31 rue du saotinst, tamas 
••no» des Jeunes ». 

fonctionnera toua 
i de 14 à 1* h. sauf ls sauneul 

LA SAINT-ELOI AUX INDUSTRIES 
BT I B T I D I I D'ART - Placé» sous 
l'égide de sslnt Bot. uns manifesta
tion corporative s'est déroulée le Jeudi 
14 Janvier dana ls salle du premier 
étage d 
b Lille. 

ferreux cette marobandlss et obtint 
aa échange "sa boas pour 350 litres 
ds vin. 

n utilisa uns partis ds net boni 
pour son usage personnel et revendit 
150 litre» de via A raison de 38 franc» 
k de» débitante de boisson» 

Une perquisition effectuée k son 
domicile s permis l s découverte de 
130 kilos de vieux aine, de ls mém» 

Cette manifestation était organisée | 
par la Chambre syndicale de, l*hor-

d'Art 

sohe a été déféré au parquet. 
DBS MACHINES A ECRIRE A UN 

iogsrie. bijouterie, joaillerie, bronae et I PRIX EXCESSIF — Le» inspecteur» 
Industrlss connexes du Nord et du I du contrôle des prix ont dressé pro-
Pas-de-Calais avec ls ooncour» deal céa-verbal k Robert Collorldl, dlree-

Zadustrlss st Métiers teur de la amalson Addo, demeurant 
10. rue Faidherbe, qui offrait 
te deux machines k écrire i 
ds 18.000 et de 15.000 franc», quand le 
barème officiel des prix sst de 1900 
trsncs 

TROIS INDIVIDUS INCLXPSS DB 
VOL DE BIJOUX ET DE COMPLICITE 
SONT DtFtRCA AU PARQUET. — Bé. 

ans. 

i s Oommsrusa d'art et hor
des bureaux régionaux d'or

ganisation dss Industrlss dss produits 
atver» et du commerce du Nord et du 
Pss-de-Oelala. 

La séance sst ouverte k l t h. 30 
per une sllocutlon de M. Julee D» 
Orave. président de la Chambra ayn-
dtcal». qui souhaite la bienvenue aux | cemmant Busanne Bugetta, 
personnalités présentée et sux quel
que 300 membres présents. 

M. De Orave passa la parole k M 
Lempereur. tréaortsrl de la Chambre 
syndicats qui retracé l'historique des 
métier» d'art et donne connaissance 
du palmarès dea plus vieilles maisons 
ds notre région 

médaille» offertes par ls C.O.I.M.A et 
ls Chambre syndicale aux plua an
ciens ouvriers et employés dss mai
sons qui ont été citées dan» le pal
marès. 

Après une causerie de M. de Brogue 
sur ls charte du travail st sa réper
cussion dans lee industries, métier» »t 
commerces d'art, on entend les. rap
porte sur la vitalité des diverse» 'sec-

Le taux 
des impôts directs 

en 1943 
A LA FAMILLE PBIUBSSIIIBMBII 1 ~ — — — * 

DU PAPIER-CARTON. — La sous acsn-l A la demande ds nombreux lecteur». 
mission ds U famille iwiifssatfinslls nous rappelon» ci-dessous les nouveaux 
du paplar-oarton dans la région du taux des impôts directs pour 1943, Mis 

PAS-DE-CALAIS 

-Mord a tenu hier sa réunion consti
tutive k Salnt-Omer 

Au cours de cette premiers Journée 
ds travail, présidés par M. Dupont, 
directeur de papeterie et mairs d'Ar
quée, et k laquelle a participé M. Mar
cel Deléon, rapporteur de la Com
mission nstlonals de la charte du tra
vail, la sous-commtaslon a désigné as» 
présidants, Jsté les basas ds son ac
tion st établi son programme de tra
vail. 

M. Beguy. sous-préfet ds Salnt-Omer 
a assisté fc cette réunion. 

A l'issue de la séance la» membre» 
de la sous-commission ont affirmé 
leur volonté de remplir la mission 
sociale qui leur échoit dana l'eaprlt 
même de la charte du travail, tel que 
l'a décidé 1» Maréchal. ch»f de l'Etat 

bijoux k M"» Vanderplsncke, bijou 
tlére, 17. place du Llon-d'Or. et k M 
Comatler. comptable, 78. rue Jacque-
mare-Olélée. 

CA police qui avait eu vent de l'af
faire, vient de procéder k l'arrsstatlon 
d» ces trois personnsges. Lee bijoux 

gont été restituée. Lss aoheteure qui 
•étaient de bonne fol ont été laissés 

tlon» st M. D» Orave lève ensujts ls ! en liberté, 
séance an remerciant les membre» pré- ; CAMBRIOLANT UNE MAISON. DES 
sent» et en émettant 1 espoir d une |MALFAITEURS S'EMPARENT DE st.sêt 

gérante du bar » Le Cigale », as 
dalt coupable d'un vol de bijoux de 
15.000 franc» au préjudice de M»* Mi
cheline Jsoquln.. 34 an», sans profea-
sion. demeurant k Boubalx, 148, rue 
du Luxembourg 

Servant d'Intermédiaires, Anne De-
lemotte 43 ans. serveuse, et Marcel 
Picavea, 18 ana. magasinlsr. St bu, 
boulevard d» la Liberté, vendirent cet Six aatrat à det paÎBet de prison 

SOMME 
Cinq communistes 

condamnés au bagne 

proebstne manifestation corporative 
aussi réussie que oeil» qui vtsnt djétre 
vécus. 

ofEcteJ 
«la diocèse dé LUI* 

visât da paraitre 

FRANCS. — Mme veuve Estelle O» 
raert, demeurant k Lille. 87 rue Paul-
Lafargus. a porté plainte pour vol 
d'une somms de 80.000 francs, de trois 
cartes de textile et d'un bon de chsua-
surea commis dans son appartement 

DES CHEMINOTS MALHONNETES 
_ SONT ARRÊTES. — Bmlls Prèmereur. 

L'snnuslre officiel du diocèse de , | » m T O r . n t gj. rue Julee-Ouesds. et 
Julien Chantsissux. 18, rus Desroua-
seaux, tous deux employés A le S N 
C F., avalent trouvé le moyen de vivre 
k bon marché. Au cours ds leur tra
vail de manutention et de formation 
ries oonvols en gare de Fives-LUie, ils 
pénétraient dana lee vagona de mar
chandises et y prenaient ce qui leur 
était s nécessaire ». selon leurs pro
pres termes. 

Ils affirment qu'ils n'ont Jamais 
fait de commerce, es contentant d'em
porter 

Lille pour 1S43 vient d» eortlr de» 
pressas ds la maison d'éditions A 
Taftln Lefort de Lille. 

Ce volume ds 380 psges environ 
comprend, comms «M précédents. 
l'état du clergé paroissial, renseigne 
ment, l'organisation catholique dlo 
eésstne st les communautés rell-
gleuees 

LILLE 
Georges THIL 

chantera demain 
a a profit d a Secourt national 

et da la Cro iz -Roags 
Le Secours national et la Ctolx-

Rouge noua prient d'annoncer que le 
grand gala organisé su Théâtre 6é-
bastopol. avec le concours du célèbre; 
ténor Georges Thii. au profit de leurs 
œuvres, aura lieu 1» J.udl 38 Janvier. 
k 1S heures. 

Toutes las places retenues pour la 
date du 7 Janvier sont valables II 
reste encore quelques fauteuils que' 
l'on peut louer au pavillon des Amis. 
ds Lille Grand Place, k Lille. 

Ua enfant abandonné 

a aeotlon spéciale de la C 
d'appel d'Amiens vient de prononcer 
dee oonJamnatlona sévères pour pro 
psgand» oommunlste 

Cinq Inculpés ont été condamr,»» 
aux travaux forcé» 

Ce son:: Armand Petit, 33 ans a i 
nouvner: Bené Leclère, 14 ans. de 
Pont-3aln-a-Msxrnce (Oise) .qui sont 
condamnée cl acun k 15 ana de tra
vaux forcés. Lucien Roger, 41 sn». 
empoyé k le AN C F . k Méru: Mau
rice Toubance.. 30 ans, électricien k 
Pont-Bsinte-Maxsnce .3 ans ds tra-
vsux forcéti. 

Arthur Mssson, 39 ans. ayant de
meuré k Amiens, actuellement en 
fuite, es' condamné aux travaux 
forcés k perpétuité. 

En outre lss pslnes ds prison et 
d'amende suivante» ont *'* Infliger». 
3 ana de prison et 1.300 fr d'sm-nde 
oontre BBBsaBa Blsisux. 30 ana, Bt 
Orandfresnoy. Henri Bodchon. 38 »n« 
e Jean Boocbon. 19 ana ds Pont-
Salnte-Maxe.ice .1 an Je prison et 
1.300 fr. d'smende contre Pierre Le-
qurau. 44 ans de Pont-8*1nte-Maxcn 
ce et Serge Moitelet. 18 ans, de Noyon 
80 rus de Lille. 

autre un poulet. TRIBUNAUX 
des orufs ou du poisson ou tout autre 
lern-ee alimentaire. 

Prèmereur a dénoncé d'autre» em 
ployé». Lculs Voisin.* demeurant k 
Ascq. st Léon Bufaens, demeurant 83. 
rue du Long-Pot, k Lille. Ces derniers 
•abt reconnu k leur tour avoir dérobé 
dea marchandées au cours ds leur tra
vail. Lee quatre ohemlnote ont été 
arrêtés. 

NORD 
Mort à tUsigny- lex-Cambrai 

i d o doyen dat gardes ckampetre i 
da Francs 

On annonce la mort k ras» ds 99 
ena de M. Melon, qui fut pendant 
prés d'un demt-elécle garde champê
tre k Bualgny-les-Cambral. Ancien 

I combattant de 1870. 11 exerce ss» fane. 
sst trouve tnr la pas d a a e porte jtions jusqu'à so ana. 

Ls 35 Jsnvler. k 30 h. 30. M»« Ma-. n était 1» doyen des gardes oham-
rlstts Florent. 33 ana. rentrant k «on | pétres de France. 
domicile. 3. rue de Beurrier», trouva 
aur le pas de aa porte un eniant. âgé 
d'environ un ou deux Jour», de acte 
masculin st sommsirsment vêtu de 
quslques linges. Aucun écrit n'accom
pagnait 1» nouveau né M " Florent 
remporta chss elle s t lui donna des 
• ° ' ~ • * "« .J? ' 0 ™» •Sf.Kiînni* o."*aa Fff"T M l l T T s W l g a r V 88» gSBsS 
! * ^ . . ? î - i *•£•!*".;• J£Lb.U.X? ï * r | o s s t o n Cerisier. S4 an», préposé k 

"ssslstaaoe publique, pour manque, 
mente grave» aux devoir» de s s charge 

La préposé des enfants assistés 
d s Cambrai est écroaé 

A la suite de la mort de la petite 
Lsssge, placée ches lss époux Bétrtn-
court k Msrets. M. Ouiehard. Juge 

découverte, aur s s demande, 
recteur lui permit de conserver 
l'enfant. 

Naissances 

& 

— M. et M-» Pierre Lockrrcq an
noncent la naissance et le baptême 
de leur fils. Didier. 

Tg, 19, rue Amiral-Courbet. 9B8d 
— M. et M"" Panl Tlberghlen-

Leurent sont heureux d'annoncer 
la naissance de leur fille Brigitte. 

Le 1S Janvier 1943. 
Ls Biais, par Castres. t lSStd 
— M. s t M " O. Lambreeht-rtilsrl 

sont heureux de vous taire part de 
la naissance d? leur fila Francis. 

37. rue de Rome. Rouhalx. 
79, rue de la Conférence. Rx. 30od 
— René, Jacques et Thérèse Lrfeb-

t re sont, heureux de voua annoncer 
la naissance de leur petit frère 
li ldl.r. 

De la part de Monsieur et Madame 
Lerebvrr-Duthoit. 

Le 34 Janvier 1943. 
4. rue du Sapin-Vert, Wattreloa. 
Maternité. 2. rue des Pollua, k 

W»ttrelos. 13155d 

— Le peines de BrogUe, secrétaire 
perpétuel de l'Académie des sciences, 
s fait une communication sur l'utl-
llsstlon dee rayena s X » dana la pho
tographie. Ce mémoire a trait aux 
travaux d'un savant, M. R. Triât, 
grâce auaqueas on pourrait obtenir 
directement un positif. 

A compter du 1" février, 

la ration mensuelle de tabac 

sera ramenée 

de MO à 120 grammes 
La direction régionale des tabacs 

du Nord communiqus : 
La ration mensuelle dee fumeurs 

du Nord et du Pas da-Calels est ra
menée k compter du 1" février i»»3 
de 140 gr. k 130 gr. 

En conséquence, k compter de cette 
dste. les consommateurs dsvront rs-
ce voir, psr mois, trois _ s décsdss » 

ubac SiT'de'Tpîquete'ds cigarette». U feo caote d'importants dégâts Ua matin ds ro*rr« est sttomme 
•oit de 40 nlnss, soit ds 13 cigare» 

Ces qusntités sont s x l g l b l s s » n 
poid» et non en qualité, n «st spècl 
fié. une fol» da plus, qus ls consom
mateur ne peut obtenir, k chaqu» 
décade, le produit qu'il préfère 

Les débitante ont été invités k éta
blir, ls cas échéant, dss tours ds rou
lement afin ds donner le plus pos 
s bis satisfaction k leur clientèle 

COUR D'ASSISES DU NORD 
Imiaors'lté k Lille. — Hubert Tho-

me*. accusé d'invmorsi'lté k Ltile, a été 
Jugé k huis cloa et condamné k cinq 
ans d» réclusion 

Cette s flaire termine la session. 

TRIBUNAL CORRECTIONNEL 
DE LILLE 

Audience du 38 Janvier 1943 
Présidence de M Tculsa 

Outrage». — Bsrths Verhaeghe, 88, 
rus ds Beaulieu. k Wattralos, a tenu 
des propos outraeeena k l'égard d'un 
inspecteur de la «ûTeté. Par défaut le 
tribunal la condamne k 15 jour» de 
prison et 300 fr. d'smende. 

Le bien d'sntrul. — Léon Détsrlleur 
337, rus Lamartine, k Tourcoing, avait 

emprunté » su sBjexlalre du Dépôt 
B.L.R.T. de Mareq^l pardessus d'un 
oamsrade d» travail: un mou de prl 
son avec sursis. 

qu'Us ont été fixés par les lois parues 
Journal officiel s des 1" et 8 

Janvier 1943 : 
Impôt foncier bktl : 18 %. impôt 

foncier non bktl : 18 %. 
Taxe de mainmorte : 30 %. 
Impôt sur las bénéfices lndustrisl» 

st eommarelaux : 34 %. 
Impôt sur lss bénéfices dé l'exploi

tation agricole : 31 %. 
Impôt sur les bénéfices non com-

msrclaux : sutres que charges et Offi
ces : 31 % ; charge» et offices : Bt %. 

Impôt sur traitements st salaires : 
18 %. 

êvélèvement temporaire sur lea excé
dents de bénéfice : après abattement 
k la base de 10.000 : premier quart : 
30 % ; deuxième quart : 30 % ; troi
sième quart : 40 % ; quatrième quart: 
80 %. Au delk du bénéfice de compa
raison : 80 %. 

Tsas spécule sur ls chiffre d'affai
res : ds 1.30 k 6,50 pour mille. 

Taxa d'apprentissage : 3 pour mllls. 
Impôt général aur le revenu : par 

progression. Jusque 70 %. 
Taxe d« compensation famlllals : 

célibataires, vaut» ou divorcée : de S 
k 30 % ; mariés depuis 3 ana, sans 
enfants : ds 3 k 14 %. 

Las réductions pour charges ds fa
mille» sont fixés comme suit : 

1*1 Pour l'impôt sur bénéfices indus
triels et commerciaux : 

10 % pour chacun des deux premiers 
entante k charge et 30 % pour chaque 
enfant k partir du trouiéms, sans que 
la réduction puasse esoéder 3.000 fr. 
pour chacun dea deux premiers en
tants ; 3.000 fr. pour le troisième : 
4.000 fr. pour le quatrième, et ainsi de 
suite sn sugmsntant ds 1.000 ff par 
entent en su» du quatrième. 

3>) Pour l'Impôt sur traitements s t 
salaire» : 

Salaire imposable Inférieur k 15.000 
fr. : 50 % par enfant k charge. 

Salaire Imposable compris entre 
13.000 et 30.000 fr. : 30 % pour ertyiin 
dee deux premiers enfants et 80 % 
pour chsqub eniant k partir du troi
sième. ' 

Salaire Imposable compile ejtre 
30.000 et 40X100 fr : 15 % pour chacun 
dss deux premiers enfants et 45 % 
pour chaque enfant k partir du troi
sième. 

BaUlr» Imposable supérieur k 40.000 
fr. : 10 % pour chacun dee deux pre
miers enfante et 30 % pour chaque 
enfant k partir du troisième. 

Avec maximum de 3.000 fr. pour cha
cun des deux premiers enfants, 3.000 

pour le troisième, 4.000 fr. pour ls 
quatrième st slnal ds suite. 

daas BBS otine 
Mardi, k midi, un incandie a'est 

déclaré dans la cave d'une manufac
tura de brassée. Le feu se oom.ii.i-
nlqua k dss matières première» en
treposées dans le sous-sol. oauaen-, 
d'importants dégku. Lss pompiers 
sous les ordres du commandant Ruf-
fin, réueil"ent cependant, en noyant 
lee caves, k ae rendre maître du teu 

La Maison du prisonnier 

et les enfants de prisonniers 
La Maison du prisonnier com

munique . 
En accord avec la délégation ré-

glonale k la Jeunesse une permanence | Laure 8llvert, 39 ans, femme de mé 
va être orée» k la Maison du prison-mage domiciliée 13. ru» du Vieux-
nier. 31, rue du Mollnel. Bile s'adres- Faubourg, dérobait su préjudice de 
sera aux enfante dss prisonniers AT" A mée Bcanerbeer, qui 

Son bat eet de renseigner les fa
milles «ur toutes lee questions 1</U-
criant la formation morale et otvlque 
dee enfant» e* Jeuaee gens ainsi que 
leur orientation profsselooneUe 

Ce service aura pour mission en 
même tempe de faire participer cet 
Jeunea k toutes lea initiative» du Se
crétariat général et de leur permettre 
de e'tntégrcr dans la grande commu
nauté de la Jeûnasse nouvelle. 

Il est fait app-l k cette occasion 
k tous les Centres d'entr*sfde ds la 
région. Il s'agir» d'établir dana tes 
centres des permanences qui fonc
tionneront en collaboration avec lé 
service de Lille. 

La permanence de Lille fonction
nera en accord avec le Commissariat 
régional au travail des Jeunes st lee 
divers organismes chargés d s la for
mation civique «t professionnelle dea 
Jeunes. 

Tous les renseignements psuvent 
être demandés k la Maison du prl-

AU CENTRE REGIONAL DE COURS 
ET COSFBRENCB8. — Lee cours et 
conférences reprendront mercredi 57 
sux heure» habituelles, au siège. 313. 
rue de Sottérlno, Lille. 

LA FEMME DE MENAGE AIMAIT 
TROP LES BIJOUX. — Dernièrement, 

ployait, ti e montre en or et deux 
baguas d'une valeur totale de 30000 
rranca Un» perquultlon effectué» k 
son domicile a permla d'y découvrir 
un mouvement de montre, un boî
tier et un bracelet. 

Laure Bllvert avait vendu les bijoux 
k M Oollln, bijoutier. 38. rue Gus
tave Delory. et k M»' Lempereur. 
dont la bonne fol est évidente. 

La femme de ménsgs a été dêf rée 
su parquet en compagnie de son 
mari. Prosper suivert. 39 ans, ma 
nreuvre. 

APBB9 AVOIR DEROBB DU CUI-
VRE. IL REVENDAIT LE VIN OBTE
NU PAR L'ECHANGE 35 FRANCS LE 
LITRE. — Ayant dérobé une clnquan 
tains ds kilos de cuivre dans un dé
pôt ds l s maison Popeller. de Rou 
baix. situé k Lille, 88, rue de Bou 
vlnsa. Henri Vandanbussche, 43 ans, 
chauffeur d'auto, domicilié rue Fom-
belle, cour Ororrsbea 9, remit au cen
tra de réc-ipération dea métaux non 

tt dépoaillé da ton arrtnt, i Douai 
Un mutl'.ê de ,1a guerre 1939-1»»0 

M. Alfred Deudon, 38 ans. demeurant 
rue d'Bsqucrchln k Douai ouvrit son 
portefeuille contenant plusieurs bil
lets de 50 fr. dans un café ou se 
trouvait un Jeune repris de Just'ce 
H nrl Luc^s 33 ana, manoeuvre. 31. 
rue d'Arras k Douai. 

Ce chenapan aulvtt le mutilé dans 
la rue — il était 20 h. 30 — et l'en
traîna dans la ruelle du Port de stell. 
Impaese obscure et déserte. « Ton 
péae, ou Je w crève » dit-Il k M. 
Deudon qui essaya ds se défsndre 
Mais l'escan» l'ssersnms et lui vola 
son portefeuille renfermant 3 330 fr. 

Lorsqu'il reprit eaa «en». M. Deu
don appslt au secours. La polies ar
riva st fit transporter la victime k 
l'hôtel-DIeu. 

L'agresseur Henri Lucas s été sr-
rêiê Apre» avoir nié, U avoua msU 
en prétendant n'avoir volé que 350 fr 

IN OrVRIER AORICOLE SE SUI
CIDE D'UN COUP DE FUSIL A EECKE. 
— Présentant depuU plusieurs mou 
les signes d'une tristesse anormale, 
M. André Tttee, 40 ans. ouvrier agri
cole A BacKs, s m u fin k sss Jours sn 
as tirant un coup da fusil k U temps. 

UN INCENDIE DETRUIT LES DE
PENDANCES D'UNE FERME A CAS-
SEL. — Pour une cause non encore 
déterminée, un sinistre s'sst déclaré 
dans les dépendances d'une ferme 
exploitée route d'Oudeasele k Csssel 
par Mme Verryser st spparunant k 
Mme veuve Maerten. de Oatsel. 

Qracs k la dlllgsncs des secours ap
portés tout d'abord par dea voUln» et 
des travailleurs, s t ensuite par les 
pompiers de Oas'el, ls corps ds logis 
put être préssrvé. MsU tes récolte» 
furent la proie des fiammss ainsi qu» 
las instruments aratoires. 

Ptriotmt, personne, personne 
n'ett i l'abri de la tuberculose. 

Aidez-nout d lutter contre elle/ 
Achetez det 
BONS DE SOLIDARITÉ 

pendant la quinzaine antitubercu-
lente. 

La manteau do fonrruro 
qua Napalian 

partait on Ratsio 
ott oxposi en Allemagne 

Berlin. — Le manteau de fournie 
que portait Napoléon au fours d» Il 
campagne de Russie est actuellemen 
su musée d» Traunateln. 30.000 Da 
vsrou se trouvaient alors dans iei 
rangs de l'armée napoléonienne, don 
ut, certain Joset Huber. de TTsuas-
«fin, auquel l'Bmpereur fit oadt.tu 
de ce manteau. Ce souvenir est pesé 
dana la famille, srt l'sdjudant-cbrf 
Kart TJllrlch, petit-neveu de Joset 
Huber. vient de s» léguer A sa I 
Basants 

Nouvelles brèves 
— Une magnifique status en mar

bre de Bacchua, qui a été découverte 
prés d'Athènes, par des srohéologues 
allemands, a été confié» su muse» de 
l'art antique d'Athènea. 

— La roi d'Angleterre a approuvé la 
nomination du contre-amiral John-
M. Bdelsten. «u poste de s Lord Oom-
mlaslonar s de l'Amirauté et A oetul 
ds chef adjoint de l'état-major de la 
flottes en remplacement du vtoe-eml-
ral Klng. 

— Une librairie de Meanx a vendu 
pour Ut troisième fol» des dixième» de 
billet» de Qa Loterie natsonals ga
gnant les 3 millions. 

— Un fermier de La Rlviére-en-
Royère, prés de Nantes. M. Trouât, 
qui cultive une terre en possession ds 
sa famille depuU deux siècles et demi, 
va recevoir une plaquette du Maré
chal k l'occasion de la naissance de 
u s septième enfant. 

— Le D' Charles Ménager, père de 
7 enfants, mourait récemment, victi
me de son devoir, D avait contracté 
uns maladie contagieuse au chevet 
d'un malade. On vient de lui décer
ner k titre posthume la médaille 
d'honneur dss épidémies. 

— Deux eonsetuères municipale» de 
Laon, M"" Bertrand et Lalouette ont 
fondé deux centres où elles élèvent 
de» snfsnts. L'Acsdémis française 
leur a décerné un prix de 4.000 fr. 
avec le montant duquel ellee vien
nent d'ouvrir un troisième établisse
ment. 

— M. Guanl. ministre dss affaires 
étrangère» d'Bruguay. eat arrivé k 
Washington où U a été reçu par MM. 
Oordell Hu.l et Sumner Welle». • 

— Au nom du Chef de l'Etat, le 
colonel Bonhomme, officier d'ordon
nance du Maréchal, a remis les Insi
gne» d'officier de la Légion d'hon
neur au médecin principal Birame. A 
la < Maison des Gueules cassée» » k 
Paru, en présence du secrétaire géné
ral des anciens combattants. En mê
me tempe, six mutilés ont reçu la 
croix de guerre et la médaille mili
taire. 

NOS CONCITOYENS... 

„_AU S T A L A G I X C. — Pormi eux. M. J U L E S D U B O I S (assis, le 
deuxième à fauche), frire de ragent de pelice Henri Dubois, rue du 

Coq-Françaù, 139, 

FelBBWoai 

Œî 
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L s . ombres de la nuit s'étendaient 
testament sur l'Oeèaa qui mouton 
Sstat s a loin, «a lourds nuages d'un 

es» s'ancre roulalsnt su ciel. 1 ébat 
> du large par raflâtes brusque». 

_ 1-horlson rougeSBre. dss 
SSVSSSJS embrasassnt par Instants 11m-
meneité. Jetant sur Isa vaguas dss rs-
Esta gtauquss ds msuvau augura. 

Daas ta sait , ronds s t voûtés, située 
du phare de Par 

s, ls gsrdlsn chef. 
est sa pipe 
• es venir se fsmms 

_ qui, sans Bruit, dasssrvalt 
activité la table, sur Isquslls on 

«•assit encore Bat fastes d'un frugal 
Pas de l l m l i i dans cette humble 

«tenseur» ; «sut y était aosgneusemsnt 
— s m i u et rangé. 

Peu, est scént ds meuniss : ua vieux 
kasasjt daas lequel on plaçait tes pro 

sa TSISH"- une table ru» 
, estasses ds pain» jauni» 

~ fc la fenêtre, uns 

•sates en faee. déo. 
ggTeatacktts asdanisbie 

fte» ssste •saatiréi» coupés en brss-
ga sassjssssBajt sa terre supetteura, son 

ton était proéminent ; toute sa 
phyalonoms» portait rsmprelnte ds la 
ténacité, du courage réfléchi et de la 
bonté naturelle. 

Tvonn». sa femme, était grand» 
somme lui, robuste sussl. 

Rus était blonds et n'avait Jamais 
été Jolis, mais seulement de vlssge 
agréée.» ; ses yeux bleu» lut don 
nalent un air de douceur placide qui 
contrastait singulièrement svsc l'éner
gie de son caractère 

Depuis onas ana. ces deux êtres vl 
valant étroitement unU. «ans aspira 
tiona. aan» désir» superflu» 

Un seul regret commun, secret st 
profond msttalt parfois uns ombre 
da tristesse dans leurs regards limpi
des : IU n'svsisnt pas d'enfant 

C'était la, pour avura cours sim
ples, si riche» de tendtsass Inassouvis, 
uns sorts ds douleur Intime qu'U 
eaaayaient sa vsln ds ss sseber mu
tuellement 

Touts l'abnégation le courage et réf
raction dont Ils se seraient senti» es 
sables pour ce petit être rose si long 
temps sonnette 11 tes ava»nt reportés 
sur leurs semblable» 

Maintes fol» déjk. Pierre Lsgnen 
svslt risqué sa vie et. bien qu'il n'en 
sOt pas été récompensé. 11 ns s'en 
plaignait posât st n'sn tirait aucun» 
vanité. 

D cotnmandaït avec douœur. met» 
cependant avec une Juste éarmsté. Ms» 
deux veilleurs plaes» sots» sss ordres 

Aussi tes deux hommes lui étalent 
11 dévoués corps et Ame 

Depuis quslques Instants, te gsrdlsn 
svslt pesé aa ptps sur la tabla et, las 

I se malle tressées, U 

avec une attention Inquiète. 
Subitement. U leva la tête, étendit 

le bras vers ls fenêtre et dit : 
— Yvonne, entends-tu t... 
Ce que J'avais prédit sst srrlvé. l s 

grain eat devenu une véritable tem
pête... 

La femme du gardien Interrompit 
un Instant ses travaux pour écouter 
k son tour. Eli» répondit bientôt : 

— Tu svals raison. Pierre, l'Océan 
sst en colère I 

Pou, montrant le poing fc la mer. 
elle dit : 

— Oh I la gueuss I Combien de 
malheureux v» t elle emporter encore 
cette nu.t 7 

— Qui sait, rêpliqus isconiquement 
Pierre, personne peut-être !-.. 

On entendslt mslntenant le bruit 
effrayant dea vagues qui venaient ae 
briser avec violence contre le pied du 
phare, en le couvrant d'une nappe 
d'écume 

Parfois de» lueurs intense» et bteut-
trss Ulumlnslent un Instant la salie 
de reflets fantastiques la foudre gron
dait sourdement su loin et semblait 
ae rapprocher peu k peu, le vent mu
gissait sffroysblement sans Interrup
tion. 

— Ma Doué ; fit •neore Tvonne, en 
se signant dévotement, ayes pitié det 
pauvres matelote I Protsgs» lss I .. 

Comme elle scbevslt cette courte 
invocation, son mari ss leva, as diri
ges ver» l'escsl er tournant qui eon-
duUsIt k ls lumière du phers. puU 
ss retourna lorsqu'il fut sur te seuil 

— Js vils redeecendre dan» <-i In» 
tsnt, dlt-U ; le temps seulement de 
m'saaurer que tout va bien Ifc-haùt. 

PUU il disparut, faisant rèsontier les 
msrches de pierre sous sss lourdes 
bottes ds marin. 

sseatés seule, Tvonne prit un» chai-
ss. s'approcha du feu et se mit il 
tricoter sveo ardeur. 

Par moment», «lie s'Interrompait 
pour écouter longuement, comme 1» 
faisait son mari tout fc l'heure, les 
bruit» étrange» d» la tempête 

Brusquement. «U» rejeta sur la 
table le tricot qu'elle tenelt. put» »'»P-

Ipmeh* de l'unique et étroite fenêtre. 
dont on n'avait pu fermer le volst U 

8a physlonoml» exprimait l'anxiété 
la plu» vivs. ae» regards aiguisée plon
geaient «ur l'Océan, dans le rayon de 
lumière du phare, et semblaient vou, 
loir en sonder Me abîmas effrayants. 

Eli» m releva bientôt et, sans per
dre une minute, courut a l'escalier, 

,>>e.»nt de toutes ae» forces : 
' 'te ' 

Dss pas précipités ss firent enten
dra, se gardien-chef apparut, l'air 
étonné 

— Qu'y a-t-ll donc f demanda-t-U 
l'accent inquiet. 

— Un naufrage, sans doute... Tout 
fc l'heure, en prêtant l'oreille, 11 m'a 
semblé entendre dss cru stridente. 
dee cru ds dèssspolr. 

Bn tout ose. J'ai perçu dutlncte-
ment des sppsls de sirène. 

— Bh bien I reprit Pierre d'un ac
cent résolu, fsut voir e» qu» c'est, 
femme Nous si Ions y aller avec le 
grand Loula 

— Va I fit simplement Tvonne. 
comme si l'héroïsme eût été pour ces 
bravée gens une chose toute simple : 
une sorte d'hsbltuds snfin. 

Ls gardien sppsla tout aussitôt l'un 
de sss deux veilleurs. 

Celui-ci parut quslquss minutas 
plus tard, porteur d'une lanterne 
sourds qu'il déposa sur M sol. 

Pierre Lsguen lui demande d'un 
ton bref : 

— Loula. tl y a prés d'ici un nau-
frags, des malheureux fc sauver, veux-
tu venir svsc mot t \ -

L'homme k qui il s'adressait était 
fcgé de vlngt-hutl ena environ : tl 
était grand, bien pris, les épeules et 
la poitrine largsa las pectoraux déve
loppés, les m swle M muesulsux 

Bon vlssgs ans traits accentués ins
pirait la eonasssss et M sympathie. 

a répondit aaaa bsalu» : 
'— Vous ai-la jamais refusé, maître 

Pierre 

eet noire comme 
est ssrtsux, noua axions risquer notr» 

— Je rs ' . taetaU eu peur I 
— Mrechone donc mon Louas, tu es 

décidément un brave I 
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yeux, tirât Je me souviens, 
disaient alors combisn cleJrsrnant : 
« atet-U BBBBsass que te oatsttnu. A 
voir Larsen partout, même dans ce
lui qui eet fc mes cotés, qui me con
duit fc l'autel, qui m'anisporte avec 
lui t » 

os q-uil parait qu'A la gare. 
Monsieur, el le a Jeté u n adieu tout 

tait (Menlraat I Elle criait dèjfc: 
AU secours! s s u secours contre 

•lie, contre ea pensée!... e t peut-
être contre vous f... l u t » elle n'o
sait exposer sa psnsé» fc personne. 
pmros qu'este redoutait certainement 
qu'on lui d i t . . » 

"~ Rouletabille ae pencha tran
quil lement fc lorell-e de M. Daraac 
et lui dit tout bas, p a . al bas que 
je ne l'stvundlss», asses bas pour 
que Msthllde ne soupçonnât point 
lss mots qui sortaient de aa bou
che: « Est-ce qus vous redevenes 
fotier s 

art, ae reculant u n peu: 
e Alor». TOUS dsrea maintenant 

tout comprendre, mon cher m o n -
alsur DMaae I... e t cette étrange 
froideur aven laquelle voue fûtes. 
par la suite, traité e t aussi, quelque-
fols, tes remords qui, dans son hé
sitation Incessante, poussaient Mme 
Daraac fc voue entourer, par Ins
tante, des plu» délies n e et ten-
Uoosi... Enfin, permettes-mot de 
voua «lire «jus je estas a i vu moi-

r a t a s » 

penser que vous svies découvert que 
Mme Darsee avait toujours au fond 
d'elle-même, en vous regardant, en 
voua parlants en es taisant, la pen
sée de Laresn I... Par conséquent, 
entendons-nous bien.» ce n'est 
point cette idée < que la ana du 
professeur Btsngerson s'en aaratt 
bien aperçu v qui pouvait chasser 
mes soupçons, puisque, malgré elle, 
elle s'en apercevait tout le temps! 
Nonl Nom mas soupçon» ont été 
chassés par autre chose I.-

— r.s auraient pu l'être, 
Ironique e t désespéré. M. 
Ils auraient pu l'être par e t simple 
raisonnement que, al ] avals été Lar
sen. possédant Mlle Stangerson, de 
venue ma femme. J'avale tout Inté
rêt k continuer fc faire croire fc la 
mort de Laresn! Bt Js ne me serais 
point ressuscité!... N'est point du 
Jour où Laraan sst revenu au monde, 
que J'ai perdu Mathllde?... 

— Pardon i Motulsur,. pardon! ré
pliqua cette fols raouâetabllle. qui 
était devenu plua biaise qu'un l in
ge... Vous attendrai nés «neore u s e 
fols, al J'ose dire, le boa bout de la 
raison I.. Car oslul-ol nous •ttiuHS 
tout le contraire de os que vous 
oroyea apercevoir l... Mot, J'aperçois 

I osci : e'sst qus, lorsqu'on a une fera -
me qui croit mi qui eet prés d s 

i croira qus vous êtes Laraan, on a 
I tout intérêt 4 tut montrer que Lar-

En entendant cela, la Dame an 
notr ea f lissa contre la murante, ar
riva haletante Jusqu'aux cotes de 
Rouletabille, e t dévora du regard la 
taos d s M. Daraac, qui était deve
nue effroyablement dure. Quant k 
nous, nous étions tous tellement 
frappée de la nouveauté et de 1 Irré
futabilité du commencement de rai
sonnement ds Houletabil.e que nous 
n'avions plue que l'ardent désir d'an 
connaîtra l s suite, e t nous nous gar
dâmes de l'Interrompre, nous de
mandant jusqu'où pouvslt aller une 
aussi formidable hypothèse l Ls Jeu
ne homme. Imperturbable, conti
nuait... 

« Mais si vous svies Intérêt fc lu. 
montrer qus Laraan sxtetait en de
hors de voue, U eet un cas où cet 
Intérêt ss transformait e a une né
cessité immédiate. Imagines... Je dis 
imagines, mon cher monsieur Dar
aac. que vous ayea réellement res
suscité Larssn, u n . fou. une seule, 
malgré voua, ches vous, aux yeux 
de la fille du professeur Stangerson. 
s t vous voua. Je die bien, dana la 
nécessité de le rassusrtrer encore 
toujours, en dehors de vous... pour 
prouver fc votre femme que oe Lar-
san ressuscité n'est pae vouai Ah! 
ealmee-voua. mon ches monsieur 
Daraac I... Je voua en supplie... Puis
que Js voue al dit qus mss soup
çons ont été rhsssês. définitivement 
chassés! . e s s t bien le moins que 
nous noue smuatons fc raisonner un 
peu, après ds pareilles angoisses où 
U semblait qu'il n'y eû t point de 
pis es pour aucun ratenniesnuiit... 
Voyaa donc où Je suis obi Isa) d s n 
venir, sn considérant comme réali
sés l'hypothèss (os sont lfc peoestdè» 
de mathématiques que vous connais
s e , mieux que mol, voua qui êtes 
un savant-, en considérant, éUs-te 
uunimc réalleée l'hypothèse de la m>-

qul s s t «tous oa-

qul a bien pu arriver en gare de 
Bourg pour que vous apparatesles fc 
1 état de Lsrsan aux yeux de votre 
femme. Ls fait de la résurrection est 
Indéniable. Il existe. D ne peut eiex-
pllquer fc os moment par votre vo
lonté d'être Laraanl... s 

M. Darzac u'interrompait plus. 

« Comme vous dites, monsieur 
Daraac. poursuivait Rouletabille, 
c'est fc cause de cette résurrectlon-
1A que le bonheur vous échappe... 
Donc, si cette résurrection ne peut 
être volontaire, elle n'a plut qu'une 
façon d'être... c'est d'être acciden
telle!... Et voyez comme t o u t , 
l'affaire eet éclaircie... Oh I j'ai 
beaucoup étudié l'incident de 
Bourg... je continue fc raisonner... 
ne vous épouvantes pas... Vous êtes 
k Bourg, dans le buffet... Vous oroyea 
que votre femme, ainsi qu'elle voua 
l'a annoncé, vous s t t eod hors de la 
gare-- Ayant terminé votre corres
pondance, vous éprouves le besoin 
d'aller dana votre compartiment 
faire un peu d . toilette. Jeter lé 
ooup d'aell du maître ès-camouflage 
sur votre déguisement. Vous penses' 
encore quelques heure» de cette c o . 
médle, at, passé la frontière dana 
un endroit où elle aéra bien fc mol, 
définitivement fc mol, Je mettrai bas 
ls masque. , car oe masque, tout de 
même, tl voue fat igue. , e t al bien, 
voue t s t lgue- t -u , ma foi, que arrivé 
dans le compartiment, voue t o u s 
accordes quelques minutée de re
pos.. Voua l'entendes donc! Voue 
eous soulages de cette barbe m e n 
teuse st de vos lunettes, et, Juste, 
dans le même moment, ta parie d u 
compartiment s'ouvre... Votre f e m 
me, épouvantée, ne prend que te 
tempe de voir cette face sans barbe 
dans la glsoe, la face de Isrsssi e t 
de s enfuir. < 
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